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Bourges – Rue Victor-Hugo, rue
Moyenne
Opération préventive de diagnostic (2018)
Emmanuel Marot
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Communauté d’agglomération Bourges Plus
1 Le  diagnostic  d’archéologie  préventive  réalisé  préalablement  au  projet  de
requalification  de  la  place  Victor  Hugo  et  des  rues  attenantes  (rues  Victor-Hugo/
Simone-Veil et rue Moyenne), à Bourges, portait sur une surface prescrite de 4 014 m2.
Des travaux annexes sur réseaux d’eau menés vers le bas de la rue Victor-Hugo ont
également  été  suivis  de  manière  volontaire  par  l’équipe  du  service  d’archéologie
préventive.
2 Ce  secteur  particulièrement  sensible  de  Bourges-Avaricum,  sur  le  point  haut  de
l’éperon et à proximité de la cathédrale Saint-Étienne, a déjà été pour partie investi
archéologiquement, avec 5 m de stratification ainsi dévoilés : deux opérations (fouille
de l’îlot Victor-Hugo et sauvetage urgent sur la rue Moyenne ; 18 033 30 et 48), certes
limitées,  ont ainsi  révélé un ensemble stratifié épais d’environ 1 m et rattachable à
La Tène  finale,  auquel  succèdent  deux  phases  d’habitat  (Ier-IIe s.)  puis  un  éventuel
édifice public monumental de type basilical bordant le cardo (tracé de l’actuelle rue
Moyenne). Cette structure est scellée par une sédimentation de type terres noires se
développant du IVe s. au XIe s. L’espace est ensuite intégré au claustrum de la cathédrale
mais,  d’après  ces  deux  opérations,  le  gisement  médiéval  et  moderne  semble  avoir
grandement souffert de la construction dans les années 1930 d’un garage qui aurait
éradiqué la stratification sur 2,5 m de profondeur.
3 Concrètement, ce diagnostic a pris la forme d’un suivi de travaux sur les créations ou
restaurations de réseaux d’eaux usées et d’eaux pluviales, avec des tranchées peu larges
(0,8 m)  et  diversement  profondes  (1  à  2,5 m).  Sur  la  place  Victor-Hugo,  quelques
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fenêtres  plus  larges  ont  été  ouvertes  à  l’emplacement  de  fosses  ou  tranchée  de
plantation  d’arbres  (22 x 2 m,  1,50 m  de  profondeur)  et  à  l’emplacement  d’un  local
préfabriqué  enterré.  Cette  dernière  ouverture,  prévue  sur  une  emprise  importante
(5,40 x 3,55 et 2,50 m de profondeur), a pris place dans le volume d’une cave médiévale
(XIIIe-XIVe s.), revoûtée et abandonnée à l’époque moderne/contemporaine.
4 Ces  conditions  d’intervention  ont  donc  fortement  limité  les  observations
archéologiques  et  la  compréhension  générale  du  gisement.  Pour  autant,  et
contrairement aux observations précédentes, la stratification apparaît comme très bien
conservée (fig. 1), les seules perturbations provenant des caves modernes en façade de
la rue Moyenne.
 
Fig. 1 – Coupes stratigraphiques orientales du sondage préalable à la pose d’un local de technique,
dans l’emprise d’une cave médiévale reprise à l’époque moderne
Séquence stratigraphique complète de l’Antiquité tardive au bas Moyen Âge (2 m).
Cliché : E. Marot (Bourges Plus).
5 Les quelques sondages pratiqués sur le tracé actuel de la rue Moyenne ont confirmé que
cette artère principale est ancienne et est formée, sur au moins 2,5 m d’épaisseur, d’une
succession de bandes de roulement à base de cailloutis et de blocs. Les niveaux les plus
profonds  pourraient  correspondre  à  des  séquences  antiques.  Aucun  aménagement
(canalisation,  trottoir)  n’a  été  observé.  Tout  au  plus  a-t-on pu  observer  que  la  rue
moderne avait été maintenue peu large (4,5 m de large seulement par endroit) jusque
dans  la  seconde  moitié  du  XIXe s.,  où  la  rue  Simone-Veil  est  percée  dans  le
prolongement  de  la  rue  Victor-Hugo,  et  où  les  façades  des  maisons  modernes  sont
rectifiées pour élargir la rue Moyenne (fig. 2).
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Fig. 2 – Anciennes façades de maisons modernes au sud de la rue Moyenne (côté est)
Cliché : E. Marot (Bourges Plus).
6 Sur les autres sondages à l’intérieur des îlots urbains, les niveaux gaulois n’ont jamais
été atteints. L’épaisseur de la stratification, révélée par des sondages pénétrométriques,
varie  entre  5,76 m  et  7,70 m.  Des  niveaux  antiques  ont  été  très  ponctuellement
reconnus : vers le bas de la rue Victor-Hugo, il s’agit de maçonneries et de sols à faible
profondeur d’enfouissement (1,2 m de profondeur) ;  au cœur de l’îlot Victor-Hugo, à
plus  de  2 m  de  profondeur,  c’est  un  mur  large  de  0,85 m,  recouvert  d’un  enduit
hydrofuge  sur  un  parement,  sans  sols  associés.  Rien  ne  permet  de  le  rattacher  à
l’hypothétique bâtiment public vu anciennement, ni de confirmer cette destination.
7 Une sédimentation de type terres noires a été systématiquement observé, sauf sur le
tracé ancien de la rue Moyenne. Quelques structures y sont associées (solins de pierre,
trous de poteau). Sur l’îlot Victor-Hugo, la séquence supérieure de ces terres noires
apparaît  à  plusieurs  endroits  comme  chargé  en  milliers  de  carporestes  carbonisés,
variés et en éléments de dépotoir : l’ensemble est difficilement interprétable (lieu de
stockage ?) pouvant être daté des VIIIe-Xe s.
8 Enfin,  entre le XIe et  le  XVe s.,  le  quartier canonial  médiéval  et  les quelques espaces
attenants prennent la forme soit de maisons sur solins de pierre et pans de bois (dont
certaines incendiées), soit à des maisons sur murs porteurs maçonnés avec cave (fig. 3),
reprise à l’époque moderne.
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Fig. 3 – Porte en arc brisé dans l’axe d’une cave
Même si la construction de la voûte en berceau perce clairement des niveaux du bas Moyen Âge, l’état
initial semble être du XIIIe-XIVe s.












Service archéologique de Bourges Plus
Bourges – Rue Victor-Hugo, rue Moyenne
ADLFI. Archéologie de la France - Informations , Centre-Val de Loire
4
